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I 

TRAVAUX DE LA SOCIÉTÉ 



Séance du 18 juillet 1897. 

( Présidence de M. Muünirr.) 

Le procès-verbal de la séance du 13 juin 1897 
est lu et adopté. 

M. Hippolyte Tavernier, docteur en droit, juge 
de paix de Taninges (Haute-Savoie), envoie la 
copie suivante d’une lettre écrite par Blanche de 
Montferrat, veuve de Charles I er , duc de Savoie, 
à son oncle Philippe de Bresse. Cette pièce im- 
portante, datée de Turin le dernier août, ne porte 
pas de millésime (1). Elle doit être de 1491, car elle 

(1) Une large tache d’encre y cache malheureusement un 
certain nombre de mots. 
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précède de peu, sans doute, un ordre du 5 novem- 
bre 1491 par lequel Blanche, agissant en qualité 
de tutrice de son fils Charles-Jean- Amédée, prescrit 
au capitaine préposé à la garde de Châteauneuf (à 
l’entrée de la Maurienne) de détruire ce château 
qui avait été confisqué sur Louis de la Chambre 
à la suite de sa rébellion. Déjà, dans la lettre qui 
suit, la régente de Savoie autorisait son oncle 
Philippe à abattre les places qu’il avait enlevées 
au comte de la Chambre. Voir à ce sujet les 
Chroniques de Yolande de France , par Léon 
Ménabréa, pages 307, 308 et 246-251. 

La Duchesse de Savoye 

Mon oncle En actendant et desiderant savoir de jour 
en jo r de vos nouvelles ici Jay Receu vos lettres ou me 
signisfiez la prinse de Villasallet de la Rochete Daspre- 
mont et de saint helene Dont en ayt grant plaisir Et nen 
esperoy pas moins considérant la peyne et diligence que 
prenes A pugnir ses desobeissans Et me samble que cest 
a grant honeur et repuiacion de moy et de vous quest 
tout une mesme chose (1) Et parce que je scay que nos 
cousin et oncle de Millant et de bal en seront esjoyeux les 
en ay advertiz Et ausy mon oncle le marquis de mont- 
ferraet alieurs Affin que chesqun sache que la Chambre 
et ses seguassez ne sont pas ainsy terrible que se voloent 
Donner a entendre Et cognoisse votre bonne conduicte. 

Mon oncle po r la seurté du passaige de morienne et 
po r arrester la despence de la garde Et que plus est po r 

(1) Après avoir été ennemis, la régente et Philippe étaient, 
en ce moment, dans les meilleurs rapports. 
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donner exemple a tous les autres si vous semble bon 
dabatre les plasses quavez prinses et prandres du dit s r 
de la Chambre le porres fere Et quant plus toust sera 
me semble mieux A tous ceulx de par desa pour aucunes 
bonnes raisons que pouves bien considérer Et suys bien 
contente de ce quaues donnez la garde et loffiee desdites 
places a M 6 Verant goily et M r flory ?? Car me semblez 
quaues bien ffaict?]. 

Mon oncle me semble que ferez bien de procéder par 
exequucions [contre?] les personnes et biens de ceulx 
qu’ont tenu et tiennent la main aud 1 seig r de la Cham- 
bre... ay déclaré tout leur bien par aduis du colliege et 
de notre conseil po r chesqune?... car du notoyre du 
fafict] ansy que je vous ay dit. 

Jay sceu par lettre de mons r de Lausanne (1) que les 
avoyers de berne et de fribourg sont venus vers vous 
po r traiter aucun appointement de ceulx de... bre et 
autres Et puys que sont tars venux espérons que vous 
estes informes par vo... dessobeissances oures (œuvres) 
et deffais quont commis a noz pays et subgetz se con- 
tenter [que jus]lice se fasse Ainsy besoing fust me donner 
ayde et faveur comme mes [bons a]mys? aliés et confe- 
derez Amy que tout jo r mont offert Et ay en leurs ma 
bonne esperance. 

Jay entendu par plussieurs fassons que lundy devant 
que led fc seig r de la Chambre est arrive à Reure Et selon 
que Ion ma rapporte II doit tranverser par piemont. 

Jay mist gens a la eue (queue ?) pour lavoir Affîn 
que de luy et de ses biens sen puysse fere [que] se par- 
tient par justice Et de ce que surviendra vous en ferez 
(ferai) continuelement scavoir. 

(1) L’évêque Aimon de Montfalcon. 
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Mes commissaires quay envoyés par le pays po r rece- 
voir les monstres et mectre dix mille compaignons 
dessus trestous mont rescript quils trouvent les gens 
dudt pays très bien et délibérés de moy obeyr et servir 
et destre prest a tous mes commandemens comme il est 
bonne coustume pour se cy. Aves faulte de gens me 
donnant aduis vous envoyray bon nombre. 

Mon oncle le Duc de bal (1) ma rescript que voul- 
sisse prolongier le treve touchant la fidélité de Salusses 
et ne fayre de mulepan ? (2) po r deux moys ce que luy 
ay oultroye Espérant quentre deux serez de par de sa et 
pourray mieulx entendre et besougnier Et se chouse 
surviendra Vous la ferez scavoir. Ansy vous prie me 
veuilles aduerty conlinuelement de tous occurrans. 
Escript à Thurin le dernier d’aoust. 

V re niepce Blanche. 

Au dos de la pièce qu’on vient de lire, et qui 
est tirée des archives municipales de Chambéry, 
actuellement déposées à la Bibliothèque publique, 
on lit : Lra (littera) dni comitis bressie p. quant 
donaoii ville Chambe[riaci ] domum dni camere 
in bello . Asperimonlis. Ce titre se rapporte à une 
autre lettre, aussi en français, qui a été publiée 
par M. Mugnier au tome XXVI, p. lxx, des 
Mémoires de notre Société. Philippe de Savoie 
s’y qualifie de « comte de beugie, lieutenant 
général et gouverneur de Savoie ». Il fait don de 
la maison du comte de la Chambre à Chambéry 

(1) Ou Val . 

(2) De mouvement ? — ne rien entreprendre. 




IX 



afin qu’elle serve à la ville « pour l’aider à tenir 
son conseil, loger son artillerie et servir à ses 
affaires ». Elle est écrite de La Chambre le 3 
septembre [1491]. 

M. Jules Milan, notaire, membre de la Société, 
communique un minutaire du xvn e siècle en sa 
possession dans lequel il a relevé les indications 
suivantes : 

Notaire Baruch (sic) : 

30 mars 1672 et jours suivants, cinq actes obligatoires 
passés en faveur de sieur Jean- François Bertolus, pou- 
drier général de Son Altesse par deçà les monts, bour- 
geois de Chambéry. — La famille Bertolus existe encore 
et est toujours propriétaire dans la vallée de la Rochette. 

La paroisse de la Table est dénommée tantôt Establoz, 
tantôt Tabloz. 

1672. R d messire Jacques Mestrallet, prêtre, chanoine 
de la cathédrale de Saint-Jean-de-Maurienne, recteur 
de la chapelle de Notre-Dame-de-Pitié, fondée dans 
l’église paroissiale de Tabloz, afferme deux vignes 
dépendantes de son bénéfice. 

3 février 1672. Les Révérends Pères Carmes du 
couvent de Notre-Dame à la Rochette donnent des terres 
à bail ; ils signent frères ; ce sont : R d Père Archange 
de l’Incarnation, vicaire provincial ; R d Père Reymond 
Rosiagny, docteur en sainte théologie ; Père Ange du 
Saint-Sacrement, procureur du couvent. 

13 février I 672 . Indication de R d0 Dame Jeanne Delay 
de Cruveiller, abbesse du couvent de Cisterciennes du 
Betton. 
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Janvier 1672. Noble Philibert Regis, seigneur de 
Tigny, capitaine commandant au second bas fort du 
préside de Montmélian et son fils Antoine font procéder 
à l’inventaire des meubles laissés à Villard-Salet par 
défunte Françoise fille de feu noble Pierre Trolliet, juge 
mage de Tarentaise, héritière de sa mère, Jeanne-Per- 
nette Tavel. 

Notaire Blanc : 

1680. Contrat de mariage de Joseph Duchampt et de 
Jeanne-Claude Chesne, de S 1 - Al ban-d’ürtières : (troussel), 
une mouge (génisse) de deux ans, 2 cotillons avec leur 
coursage à manches, 1 paire de bas d’estamet, 10 cou- 
vrechefs, 10 gorgiers avec le rabbas de toile blanche, 
6 tabliers soit devantiers, etc. 

1689, 6 janvier à Chambéry. Jean Deperse, notaire et 
commissaire dextentes, s’engage envers Jacques de 
Passier de Cordon, seigneur d’Evieu, baron de Saint- 
Rémi, à faire la renovation des rentes de ce seigneur 
sur la Rochette et l’Huille. 

1697. Anthoine Delapertière , femme de spectable 
Estienne Symond, docteur en médecine, de la Rochette. 

1694. Religieux Carmes de la Rochette : R ds Lucien 
de Saint- Antoine, prieur, — Mathieu de Saint- Laurent, 
sous- prieur, — Alexis de la Vierge, — Antoine de 
l’Ascension, procureur, — Elzéard de Sainte-Delphine, 
sacristain. 

Notaire Gorge : 

1695. Noble Denys Duboys, docteur en théologie, 
curé de Villard-d’Héry, — Jean Col, curé de Sainte- 
Hélène - du - Lac ; — prêts par spectable Christophe 
Alessandry, avocat au Sénat, 
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M. Toubin, conseiller à la Cour d’appel de Be- 
sançon, envoie la note suivante : 

Une dot princière. 

Les archives de la Côte-d’Or renferment cinq gros 
in-folios de 220 feuillets en parchemin qui sont les 
« Livres décomptés » de Jehan Toubin, trésorier. 

La première page du compte commence ainsi : « C’est 
le compte que Jehan Toubin trésorier du conte de Bour- 
gongne es bailliages d'aval et de Dole rent et rapporte 
des receptes et mises faictes tant par ses mains côme 
par les mains des chastellains payeurs prevoulx mayours 
et autres receveurs particuliers appartenant a la dicte 
recepte et office des blés vins cires gelines deniers et 
recepte foraine comme autres choses. C’est a savoir de 
ce dont le trésorier de Dole a accostume de compter et 
des receptes de Gray et d’Aspremont dont le Trésor de 
Vesoul soûlait compter qui ont été annexées a ladite 
Trésorerie de Dole pour ce que tout le demeurant des 
receptes du bailliage damont furent baillés a Monsei- 
gneur le Duc Philippe (1) cui Dieu pardoint pour partie 
du douhaire de feu Madame Marguerite duchesse de 
Bourgongne sa femme en Dieu cui Dieu pardoint, pour 
le terme d’un an entier commençant le premier jour de 
janvier lan 1438 et suivant au dernier de décembre 
1449. » 

Au folio 123, le trésorier Jehan Toubin parle de tra- 
vaux faits au château de Poligny. Jean Lebreton d’Ar- 
bois y prépare les canons, les plombées, de la poudre et 

(1) Philippe le Hardi T, duc de Bourgogne, époux de 
Marguerite de Flandre. 
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autres objets d’artillerie, « pour fortiffier et réparer ledit 
chastel pour obvier et résister a la malvaise entreprise 
des gens de campaigne appelés les Escorcheurs... et 
faire reparer tous les maulx et domaiges qu’ils pour- 
raient ». 

« Dole, année 1444. 

« Recepte de deniers. — Autre recepte des clergies 
des bailliages et chastellenies. » 

Au folio 7 verso, article Montreal (1), il est dit que celte 
châtellenie, ainsi que Brion, Matafelon et Arbent, loca- 
lités situées à proximité d’Oyonnax et de Nantua, appar- 
tenaient au duc de Bourgogne, Jean Sans-Peur, mais 
que ce duc a donné le tout au duc de Savoie Àmédée 
VIII, pour une somme d’argent en déduction de la dot de 
Marie de Bourgogne, fille de Philippe le Hardi, femme 
du duc de Savoie, sous la condition de retour au cas 
qu’elle n’eût pas d’enfant, laquelle clause de réversibilité 
resta sans effet, puisque du mariage d'Amédée avec 
Marie de Bourgogne naquit un fils , Louis , duc de 
Savoie. 

Voici l’extrait du compte : 

« Montréal en Montaigne. 

« Des rentes, revenues et demenne de la chastellenie 
de Montréal, appendises et appertenance de la baronnie 
et souvarenneté dudit Montreal, comme de Brion, de 
Mathefalon, d’Arbent et d’autres maisons fors oudit pays 
de Montreal, subiectes en souvarenneté et justice d’icelle 
chastellenie de Montreal ; le tout, mis au demenne de 

(1) Dans le Haut-Bugey. 
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Monseigneur le Duc et Conte de Bourgoingne, pour ce 
que Messire Humbert, seigneur de Thoire et de Villers, 
requis souffisement de faire foy, hommaige et recoi- 
gnoissance des dits Montreal, Brion, Mathefalon et 
autres forteresses qu’il tenoit oudit pays, comme chas- 
teaux, forteresses, appendises et appartenances d’icelle, 
mouvans de son fye et souvarenneté de son conté de 
Bourgoingne. Comme de ces choses et autres appert 
plus à plain par le compte de feu Jehan Chosat, jadis 
trésorier de Dôle, fini en quatre cens et trois (1403). 
Desquelles rentes, revenues et autres choses dont mondit 
S r avoit la possession, ledit Chousat rendit les menues 
parties par son compte de l’an que dessus. Ne compte 
riens, ledit trésorier, pour ce que mondit seigneur les a 
baillé au Duc de Savoye pour vingt six mille frans en 
déduction du dobt et mariaige de ma dame Marie de 
Bourgoingne, sa femme, suer de mondit Seigneur de 
Bourgoingne, pourvu ce que se elle aloit de vie à très- 
passement sans enffanz procréez oudit mariaige et elle 
n'avoit ordonné ou disposé de ses dites terres, elles re- 
tourneroient en plain droit à Monseigneur de Bour- 
goingne et à ses successeurs, contes de Bourgoingne. 
Et cellui à cui retourneront lesdits Montreal et autres 
choses dessus dites, sera tenu de paier lesdits trente six 
mille frans (1) à cellui ou à ceulx à cui l’en aura dis- 
posé. Sauf et réservé à nos dits sieurs les drois et accions 
que leur apparteuoient esdictes terres avant le dit traicté. 
Comme toutes ces choses et autres choses sont plus a 
plain contenus et déclairées en plusours lectres sur ce 

(1) Plus haut, on indique 26,000 francs seulement ; il y 
aurait, ce semble, une erreur de 10,000 francs. Pour un 
trésorier, ceci n’est pas pardonnable. . . 
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faicles, comme contenu est ou compte de Jacot Vuiry, 
naguères trésorier de Dole, fini à la Saint Micbiel mil 

quatre cent quatorze ; pour ce Néant. » 

(Archives de la Côte-d’Or , B. 1687.) 



Séance du 8 août 1897. 

(Présidence de M. Mugnier.) 

Le procès-verbal de la séance précédente est 
adopté après lecture. 

M. Mugnier présente un acte d’admodiation de la 
gabelle de la boucherie àRumilly du 11 avril 1655. 

L’acte est passé devant le secrétaire de ville 
Aymé Perret par les syndics noble Aymé- Philibert 
de Montfort, Claude Prumaz et Isidore Cousin, 
en faveur des bourgeois Jean Gringer et Germain 
Terrier, pour une année, commencée déjà le jour 
de Pâques précédent, et pour le prix annuel de 485 
florins, payables par quartiers (trimestres). Les 
fermiers s’engagent à « faire tuer de bonne chair 
bien conditionnée tant bœuf que veau, et à vendre 
le veau deux sols six deniers la livre, le bœuf deux 
sols trois deniers, le mouton à quatre sols ». Ils 
devront se tenir bien et duement assortis toute 
l’année. Ils tiendront deux bancs sur lesquels la 
viande sera vendue et auront un poids duement 
marqué. 

Le même membre lit deux pièces copiées aux 
archives de Turin par M. le général Auguste Du- 
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four (1) : 1° Patentes de juge des appellations des 
ordonnances et des autres judicatures de Genève 
délivrées par Jacques Oriol, ou d’Oriol, vice-admi- 
nistrateur de l’évêché de Genève, en faveur de 
R d Jacques de Malvenda ; 2° Reçu de partie de 
son salaire donné par celui-ci à André de Croset, 
garde du sceau de l’évêché (2). Cette pièce est 
tirée des Archives du Royaume à Turin; Ge- 
nève, 2’ catégorie, paquet 8, n° 19. 

En sa qualité de vice-administrateur du diocèse 
de Genève, Jean Oriol, docteur en décrets, pro- 
tonotaire apostolique, chanoine des cathédrales 
de Genève et de Vienne, avait été chargé de sou- 
tenir en la curie métropolitaine de cette dernière 
ville les droits de Philippe de Savoie, administra- 
teur et prince perpétuel du diocèse de Genève (2). 
Ne pouvant s’occuper de l’affaire, Oriol charge le 
10 août 1496 Etienne Vial, citoyen de Vienne, 
de le remplacer et lui fixe pour cela un salaire 
annuel de 25 florins. 

Genèce, 30 août 1496. 

Johannes Orioli decretorum doctor sedis apostolice 

(1) Pendant longtemps président honoraire de notre So- 
ciété. La copie du titre, seule, est de lui . 

(2) Philippe de Savoie était alors âgé de huit ans. Il 
donna sa démission d’évêque de Genève en 1516, fut fait 
comte de Savoie, puis duc de Nemours le 22 décembre 
1528 par son neveu François 1", roi de France. Il mourut 
en 1533. 
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prothonotarius canonicus ecclesiarum cathedralium ge- 
bennens. et vienn. In spiritualibus et temporalibus ec- 
clesie et episcopatus gebennarum vice administrator 
auctoritate orainaria deputatus uniuersis sérié presen- 
tium facimus manifestum quod nos actendentes ad 
sensum scientiam prudentiam et alias virtutes vene- 
randi benedilecti domini Jacobi de Malvenda utriusque 
juris doctoris quibus apud nos fide digno commendatur 
testimonio. Ipsum igitur dominum Jacobum presentem 
et cum gratiarum actione acceptantem, facimus crea- 
mus constiluimus et deputamus judicem causarum 
appellationum et nullitatum que a curia vicedompnatus 
huius civitatis gebennarum et aliis judicibus tempora- 
libus trium'castrorum eiusdem episcopatus emictuntur 
ad et per unum annum proximum continuum et inte- 
grum. Et ulterius quamdiu benefecerit et nostre fuerit 
voluntatis. Eidem propterea regimen exercitium et 
omnimodam ipsius officii administrationem semoto 
quolibet jnhonesto per tempus predictum commictentes. 
Sub stipendiis triginta florenorum parvi ponderis an- 
nualium, aliisque preheminentiis prerogativis et hono- 
ribus, pariter et oneribus per consimiles judices percipi 
et supportari acthenus solitis. Ipsc enim nobis debitum 
in talibus solitum prestitit juramentum. Quocirea man- 
damus vicario offîcialj ac ceteris dicte sedis episcopalis 
gebennarum officiariis mediatis &... Sub pénis excom- 
municationis etcentum librarum gebenn. Quatenus& .. 
teneant actendant &... sigiiliferque dicti episcopatus dicta 
annuaet solita stipendia eidem singulis annis persoluat 

Datum gebennis die penultima mensis Augusti mil- 
les 0 iiij° nonagesimo sexto sub sigillo curie spiritualis 
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gebennarum et signeto manuali dilecti secretarii subsi- 
gnatum jn testimonium premissorum. 

Per diclum dominum vice adminislratorem. 

Ego Jacobus de Maluenda judex appellationum in- 
frascriptus et subsignatus confiteor habuisse et realiter 
récépissé a venerando domino Andrea de Croselo sigil- 
lifero episcopatus gebennarum videlicet quindecim 
florenos auri pp. Et hoc in deductionem solulionis 
meorum stipendiorum occasione predicte judicature 
michi per jnfrascriptum R. dominum Johanem Orioli 
viceadministratorem concessorum. De quibus quindecim 
florenis sic receptis predictum dominum sigilliferum et 
quos concernit soluo et quiclo etc... Datum gebennis die 
prima mensis martii anno domini millesimo quater- 
centesimo nonagesimo septimo. 

Ita est. Id. Jacobus de Maluenda. 

Même reçu le 19 décembre 1497. 

Erections de seigneuries en baronnies. — La 
baronnie du Boys, en Taren J aise ; — de Montrottier, 
paroisse de Lovagny en Geneoois . 

1569. Dernier décembre. 

Lettres d'érection en baronnie de la terre, seigneurie 
et juridiction du Boys ( en Tarentaise) pour m rQ Phi- 
libert Villains , sieur de Laudes (1). 

Emanuel Philibert par la grâce de Dieu duc de Sa- 
voye... a tous présentz et advenir salut. Comme nostre 
cher bien ame Philibert de Villains sieur de Laudes et 
du Boys capitaine de nostre ville de Chambéry à imita- 

(1) Patentes de Savoie, 1571-1572, vol. 9, p. 145. 

2 
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tion de ses ancêtres et progéniteurs qui par leurs singu- 
lières vertus ont esté employés ez charges très dignes au 
service de noz prédécesseurs et du bien public, se soit de 
mesme cueur généreulx par actes et esfaicls non moins 
dignes demonstré bon fidèle vassal subiect et serviteur 
nostre ayant dès son aage virile tousiours suivy les armes 
pour le service tant de feu très heureuse et bonne mé- 
moire notre très honnoré seigneur et père, le Duc 
Charles, que dempuis, pour nous délayssant et aban- 
donant ses biens, exposant sa vie en maingtz hazardzet 
calamités au tems des guerres et invasions de nos pays 
et estats mesmes à la garde et tuition de notre chasteau 
et forteresse de Bard en la Val d’aouste comme capitaine 
et gouverneur pour lors dud 1 chasteau et ez aullres 
charges à luy commises esquelles il s’est honorablem 1 
et fidèlement comporté et acquitté à notre service et 
contentement a grands frays et despens par luy soubz 
son crédit supportez, desquelz estanz bien certain pour 
récompense et rembourcement et partie d'iceulx luy 
aurions dez le penultieme juillet 1568 et par noz patentes 
infeudé et vendu la jurisdiction omnimode mère et 
mixte impère des paroisses Du Boys, des Avanchez, de 
saint Hoien et Doucy en Tarentaise soubz touttesfoys le 
nom et tiltre de juridiction du Boys de laquelle il est à 
présent vrai seigneur et jouissant en vertu de nosd* 8 
patentes, veriffication d’icelle faite en noz sénat et 
chambre des comptes dud fc Savoye, estant jcelluy sieur 
de Laudes méritoirement digne d’ôtre décoré de plus 
hault titre d’honneur que de bampneret. Scavoyr faisons 
que nous veuillantz de plus reconnoistre les vertus et 
recommandables services dud* sieur de Laudes et tant 
luy que les siens et successeurs fère ressentir du fruict 
et mérités de ses vertus et fidèles services par accroisse- 
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ment de nom et honneur tiltre qualité et dignité, estans 
certain qu’il a moyen honneste d’entretenir l’estât et 
rang de baron. Pour cesie cause avons par ces pré- 

sentes jcellui messire Philibert de Villains sieur de 
Laudes et du Bois, ses successeurs et aiant cause en 
lad* seigneurie du Bois, décoré et décorons dud* nom 
tiltre et honneur dignité et préhéminence de baron , 
voulions et nous plaît que luy et les siens susd ts soyent 
doresnavant dicts tenus censez réputez et appeliez barons 
du Boys et d’icelle baronnie honneur tiltre dignité pre- 

heminences ils jouissent et usent, etc Données à 

Thurin le dernier décembre 1569. Signé : Emmanuel- 
Philibert, et plus bas : Fabri. 

(Copie de feu. le général Auguste Dufour.) 

Erection de la baronnie de Montrottier pour Charles 
de Menthon. 

1596, 30 janvier (1). 

Henry de Sauoye duc de Geneuois et de Nemours 
conte de Genève marquis de Sorlin (2) etc. A tous 
ceulx qui ces présentés verront scauoir faisons qu’estant 
la principale sollicitude d’ung prince remarquer par bien- 
faiclz honneurs et prééminences le mérité des vertueulx 
affin que l’attente de semblable louyer allume aulx aul- 
tres ung désir de courir en mesme lice, et sachant 

(1) Archives de la Chambre des Comptes à Turin ; Titres 
pour fiefs, paquet 29, Montrotier , n° 1. 

(2) Henri de Savoie, second fils de Jacques de Savoie et 
d’Anne d’Est ; duc de Nemours et de Genevois à la mort de 
son frère Charles-Emmanuel décédé, d’après Honoré d’Urfô 
(Epistres morales t f° 3 v°), dans la nuit du 15 août 1595. 
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